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charbont et le nill Viie lvi relupli ( sable (nu de grès,
tandis que les racines s'tenîdell encore dans lus scllistes où
elles puisaient aitrelois la nourriture de la phote. La

coui(lle' estÉ ilose en desss Nlui p lI<;d de g's oui glaise
durcie qui sert d e Ini'le (le pla ncher à ille cuc supc-

renre.

On a comiptý lauS cirtaines iines jusqu' ( 60 et plus

de ces étages superploss de micohs le gres ou de 2laise
ane blurs souche et mulrs uebris (lui ont flrmîé los lits de
houille qui les recouIvrelit. O(n peut p jger ît là du temps
qu'il a fliu pour Lorm.r es In %ais fossiles portan j'usqu'à

Sgnr'tationis 'de pantts su1prposes, s'par(es par des
Couci(his de sîîtlimemns capables de les portler et de les

nourrir. Mais ceuIti devant (li mille a le soti qu'un

jour , n'a jaiinx's tenu compte des millions d 'nnées nees-

saires à l'ex'ctijoil de ses dessins, et nous fait trouver

aujourd'huli de nouveal x motifs d'.idlnirer sa Providence

dans ces bases qu'il fouirit à nos calculs pour cette durée
de temps presque inuxie.

Si mainteianît nous examinons attentivement se qui se

passe dans les deltas de l'mbouchure des grands ileuves,
cone le Missisiui, l' Gange. etc., il ne lous sera pas

dfiheile îde nous rendre collpt' counint ces forits d'atire-

fois ont pu être anweîs à se superposer ainsi en lits de

charbi sépa:Ss pair des couches de glaise. La houille
étant formîî(' de debris de v gétaux, il faut de tonte iécessité
une couche de terre végétale dans ìquelle los pltes ont

pu croitre pour servir de base à chaqte lit. Voyons done
'es doe's foits tcouvrir pendant des siècles de lents feuilles

et débris le sol hnmide sur li'quel elles reposent. Que par

Suite 'niln t: eableiment de terre on toute antre cause, le

sol, vn certains endroits, vienne à s'abaisser, une inonda-

tion, peutdtr favorisée par des courants qui amèneront

encore de nouveaux matteiaux pour s'ajouter aux premiers,

viendra alois coivrir ces épaii-s forêts; es troncs ren-

verses des grands arbie.'s se ImelerOnt aux entles des brous-

sailles et des hries suts noubre (lui croissaient à leurs

pieds, pour s'ajout'r à la ma ssd es d'pots deja accmulés,

l'eau amneialit eusuitU de iouveaux dépots de sable et de


